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Résumé - L'étude de Curculionidae collectés en Libye a révélé la présence de deux nouveaux 
Achradidius Kiesenwetter, l'un en provenance de Cyrénaïque et l'autre de Tripolitaine. Ces deux 
taxons sont voisins par l'habitus de A. syriacus Boheman, largement répandu dans l'Est du bassin 
méditerranéen, mais sont faciles à distinguer par la forme de l'édéage. De plus, Pholicodes 
letourneuxi Desbrochers des Loges est transféré du genre Pholicodes au genre Achradidius (statut 
nouveau). Enfin, une clé dichotomique permet de distinguer les quatre espèces d'Achradidius de 
Libye. 

Mots-clés - Coléoptères, Curculionidae, Entiminae, Achradidius, Pholicodes, Libye, espèces 
nouvelles, clé dichotomique. 

Abstract - The study of Curculionidae collected in Libya has shown the presence of two new 
Achradidius Kiesenwetter, one from Cyrenaica and the other one from Tripolitania. Both taxa are 
close to A. syriacus Boheman, largely present in the east Mediterranean area, but are easy to 
distinguish from the shape of aedeagus. Furthermore, Pholicodes letourneuxi Desbrochers des 
Loges is transferred from the Pholicodes genus to the Achradidius genus (new status). A 
dichotomic key allows to distinguish the four species present in Libya. 

Keywords - Coleoptera, Curculionidae, Entiminae, Achradidius, Pholicodes, Libya, new 
species, dichotomic key. 

 

 

Introduction 
Les révisions des genres Achradidius Kiesenwetter, 1864 (PELLETIER, 2003a) et 

Pholicodes Schönherr, 1826 (PELLETIER, 2003b) ont montré la très grande 
proximité des deux groupes. Ces études indiquaient, de plus, qu'aucun Achradidius 
n'était connu d'Afrique du Nord alors que deux espèces de Pholicodes y étaient 
répertoriées, P. ghigii F. Solari, 1925 en Libye et P. letourneuxi Desbrochers des 
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Loges, 1895 en Égypte et en Libye. Une étude ultérieure (PELLETIER, 2004) a 
permis de transférer P. ghigii dans le genre Achradidius alors que P. letourneuxi 
était laissé, avec doute, dans son genre d'origine. Or, des collectes régulières de 
Curculionidae effectuées entre 2004 et 2010 en Libye par le second auteur, ont 
permis de rassembler une centaine de spécimens dont l'étude a révélé l'existence 
de deux espèces nouvelles d'Achradidius et d'une série en très bon état de 
Pholicodes letourneuxi permettant de réévaluer son appartenance générique. 

Le but du présent travail est donc de décrire les deux espèces nouvelles et de 
valider la pertinence du transfert de P. letourneuxi au genre Achradidius. 

Méthodes 
Les mesures suivantes ont été effectuées au micromètre oculaire : la plus 

grande largeur du pronotum et des élytres (l) et leur longueur (L) ont été mesurées 
en position médiane ; elles sont exprimées par leur rapport l/L et fournissent une 
appréciation de la transversalité du pronotum et de l'allongement des élytres. La 
longueur du corps est donnée, rostre inclus. L'édéage, la spermathèque et le 
ventrite 8 sont disséqués à partir d'individus issus de chacune des localités 
prospectées et conservés dans l'alcool éthylique à 70° pour examen avant 
montage afin d'éviter les effets de distorsion dus à la dessiccation. 

Le matériel libyen examiné provient des collectes du second auteur sauf les 3 
spécimens collectés par J.-C. Ringenbach (Pau) dans la localité de Qandulah. Le 
matériel de référence plus ancien provient de la collection J. Pelletier. 

Les coordonnées des sites de collectes cités dans le texte sont les suivantes : 

- Sud-est de Al Bayda (Cyrénaïque) : 32° 45' N / 21° 49' E 

- Ouest de Al Faidiya (Cyrénaïque) : 32° 38' N / 21° 48' E 

- Al Marj (ou El Merg) (Cyrénaïque) : 32° 30' N / 20° 53' E 

- Sud de Al Qubba (Cyrénaïque) : 32° 42' N / 22° 18' E 

- Sud de Darnah (Cyrénaïque) : 32° 43' N / 22° 37' E 

- Ouest de Khums (Tripolitaine) : 32° 43' N / 14° 00' E (Biotope : Fig. 3) 

- Ouest de Makili (Cyrénaïque) : 32° 09' N / 22° 17' E (Biotope : Fig. 5) 

- Qandulah (Cyrénaïque) : 32° 28' N / 21° 04' E 

- Sud de Qaser Khiar (Tripolitaine) : 32° 37' N / 13° 52' E 

- Sud de Ras al Hilal (Cyrénaïque) : 32° 50' N / 22° 05' E (Biotope : Fig. 4) 

- Est de Susah (Cyrénaïque) : 32° 54' N / 22° 01' E 

- Sud-est de Taknis (Cyrénaïque) : 32° 29' N / 21° 05' E 

- Tolmetta (Cyrénaïque) : 32° 41' N / 20° 56' E 

- Wadi Kuf (Cyrénaïque) : 32° 42' N / 21° 35' E. 

Schématiquement, ces localités sont situées dans la zone littorale du pays où la 
végétation est de type méditerranéen. Les stations de Cyrénaïque se répartissent 
sur le djebel Akhdar (la montagne verte) qui bénéficie de précipitations annuelles 
exceptionnelles pour la Libye. La majorité des sites est située sur le versant nord 
du djebel (le plus arrosé) (Fig. 1 et 4), deux localités seulement se trouvent sur le 
versant sud (sud-est de Taknis et Makili) dans un milieu qui se désertifie 
rapidement à mesure qu'on progresse vers le sud et vers l'est (Fig. 5). Des détails 
sur la géographie de la Libye et des illustrations des différents biotopes visités sont 
disponibles sur le site Web « Beetles and Rock Art in Libya » (LE QUELLEC & 
RINGENBACH en ligne). 
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Une vingtaine de localités, visitées tout au long de l’année en Tripolitaine, n'ont 
pas fourni d'Achradidius. Les représentants du genre dans cette province 
occidentale de la Libye restent donc rares. 

Glossaire - dito : formulation brève signifiant "comme-ci-dessus". - Points varioliques 
(ornementation) : se dit de gros points irréguliers, plus ou moins en cuvettes. 

Partie systématique 

Achradidius cyrenaicus n. sp. 
Série type : 

Holotype ♂ : accompagné de deux étiquettes : - "Libye (Cyrénaïque) Al Bayda 22-V-
2005 P. Weill leg.", - "Holotype ♂ Achradidius cyrenaicus J. Pelletier & P. Weill 2014" 
(étiquette rouge imprimée). L'holotype sera déposé dans les collections du Muséum 
national d'Histoire naturelle (Paris). 

Paratypes : 12 ♂ & 49 ♀. 1) 3 ♂ & 12 ♀ : "Libye (Cyrénaïque) Al Bayda 22-V-2005 P. 
Weill leg." ; 2) 1 ♂ & 1 ♀ : "Libye (Cyrénaïque) Al Faidiya 24-V-2005 P. Weill leg." ; 3) 1 
♂ & 7 ♀ : "Libye (Cyrénaïque) Al Qubba 18-IV-2010 P. Weill leg." ; 4) 2 ♂ et 1 ♀ : "Libya 
(Cyrénaïque) Darnah 23-V-2005 P. Weill leg.", et 1 ♀ dito "25-V-2005" ; 5) 3 ♀ : "06-V-
2004 32° 28.423'/21°03.726' Qandulah Cyrenaica – Libya" et "J.C. Ringenbach Pistacia 
lentiscus Curcu" ; 6) 1 ♂ : "Libya (Cyrénaïque) Ras al Hilal 22-V-2005 P. Weill leg.", et 
1 ♀ dito "25-V-2005" ; 7) 2 ♂ & 6 ♀ : "Libye (Cyrénaïque) Susah 22-V-2005 P. Weill 
leg.", 8) 2 ♂ & 3 ♀ : "Libye (Cyrénaïque) Wadi Kuf 24-V-2005 P. Weill leg." et 14 ♀ dito 
"19-IV-2010". Tous ces spécimens sont étiquetés comme paratypes (étiquette rouge). 

Derivatio nominis : nom donné en rapport avec la présence de la nouvelle 
espèce dans une série de localités toutes situées dans la province de Cyrénaïque. 

Matériel examiné : 76 spécimens dont l'holotype, 61 paratypes et 14 ♀ de 
Taknis rapportées à A. cyrenaicus n. sp. 

Taille. Holotype ♂ : 8,5 mm ; paratypes ♂ : 8,5 mm (7,5 – 9,2 mm ; n = 12), ♀ : 
9,8 mm (6,8 – 11,0 mm ; n = 49). 

Description 
Diagnose. Dessin élytral brun avec les interstries 2, 4 et 6 plus foncés que les 

interstries impairs adjacents du fait d'une moindre densité de squamules (Fig. 2a). 
Édéage très allongé en vue de profil et peu courbé, caractéristique de l'espèce (Fig. A-
a). Endémique de Libye. 

Tête. De forme variable, soit parallélépipédique soit plus conique et rétrécie vers 
l'avant. Scrobes courts, arqués, n'atteignant pas en arrière l'avant des yeux. Yeux 
généralement faiblement bombés, mais parfois nettement plus proéminents, une forme 
généralement associée avec la forme de la tête rétrécie vers l'avant. Antennes grêles 
avec les articles I et II du funicule très longs (I>II), les suivants beaucoup plus courts 
mais toujours plus longs que larges. 

Pronotum en moyenne modérément transverse (l/L = 1,28 chez les deux sexes), 
mais variable (1,15 – 1,44), avec les côtés d'abord arrondis et la plus grande largeur 
située un peu en avant du milieu, puis plus ou moins rétrécis linéairement vers la base 
où s'observe une courte extension externe. Squamules ovalaires ou subarrondies, 
mélangées d'une pilosité fine, assez abondante, couchée sur le tégument. 
Ornementation irrégulière avec des points soit varioliques, soit arrondis et petits, 
mélangés à des rides peu prononcées du tégument. 

Élytres en ovale allongé, terminés en pointe modérément rétrécie à l'apex, avec les 
côtés peu dilatés en moyenne, les rapports l/L pratiquement semblables chez les deux 
sexes (l/L = 0,67 chez le ♂ et 0,69 chez la ♀). Cependant, la variabilité de ces rapports 



26 

est élevée, comprise entre 0,57 et 0,76 chez le ♂ et 0,62 et 0,81 chez la ♀. Tégument 
couvert de squamules arrondies, plus petites que celles du pronotum, mélangées à une 
pilosité couchée, bien visible sur les interstries 2, 4 et 6 où la densité des squamules est 
plus faible. Coloration des squamules souvent plus claire sur les côtés. Stries 
masquées par la squamulation mais généralement mises en évidence par des points 
dénudés distribués de façon irrégulière le long des stries. Cet alignement de points 
dénudés peut être complété chez les spécimens très frais, par des séries de squamules 
claires rendant les stries encore plus visibles. Ventrites densément couverts de 
squamules arrondies de couleur cuivreuse (spécimens frais). 

Pattes assez robustes avec les fémurs mutiques, les tibias munis de fortes épines le 
long de leur bord interne. Corbeilles ouvertes en arrière, bordées de soies noires 
robustes. La pilosité longue de l'apex interne des tibias postérieurs, caractéristique des 
♂ chez nombre d'espèces d'Achradidius, est ici modeste et parfois peu discernable. 

Variabilité : la forme de la tête est très variable, rectangulaire ou en tronc de cône ; 
de plus, les yeux peuvent être légèrement bombés ou fortement saillants. De même, le 
rapport l/L indique que le pronotum a une transversalité variable et que la forme des 
élytres est plus ou moins allongée. 

 

Figure A. Édéages (profil) : a. A. cyrenaicus n. sp. (holotype), b. A. tripolitanus n. sp. 
(holotype), c. A. letourneuxi (Desbrochers des Loges), d. A. ghigii (F. Solari). 

Structures génitales. ♂ : édéage très allongé en vue de profil (Fig. A-a), 
progressivement courbé mais un peu plus fortement avant l'apex ; en vue ventrale, 
côtés subparallèles, très brièvement divergents avant l'apex qui est arrondi (Fig. B-a). 
Au niveau de l'élargissement, une série de poils très fins est présente (caractéristique 
du genre), ces poils nécessitent un grossissement fort, de l'ordre de 150 X, pour être 
observés. ♀ : spermathèque bâtie selon un modèle relativement standard chez les 
Achrididius et les genres voisins (Fig. C-e1), avec la présence d'un ramus situé à la 
moitié de la hauteur de la partie proximale. Lamina du sternite 8 en triangle allongé, 
sans fenestra, avec l'apodème élargi aux 2/3 de sa longueur, se terminant en Y au 
niveau de la margo apicalis porteuse de longues soies (Fig. C-e2). 

Biologie. La seule donnée disponible est la collecte de trois spécimens de A. 
cyrenaicus n. sp. sur Pistacia lentiscus L., espèce très abondante en Cyrénaïque. 
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Distribution géographique. Libye, Cyrénaïque seulement, dans des localités 
proches du littoral méditerranéen : Al Bayda, Al Faidiya, Al Qubba, Darnah, 
Qandulah, Ras al Hilal, Susah, Taknis, Wadi Kuf. 

Discussion 
Il a été signalé la forte variabilité de chaque partie du corps, tête, pronotum et 

élytres ; cependant, indépendamment de cette variabilité, la forme de l'édéage a 
été trouvée tout à fait constante dans les 7 localités où des ♂ ont été collectés. 

 

Figure B. Apex des édéages (vue ventrale) : a. A. cyrenaicus n. sp. (holotype), b. A. 
tripolitanus n. sp. (holotype), c. A. letourneuxi (Desbrochers des Loges), d. A. ghigii (F. 

Solari). 

 
Figure C. Spermathèque (e1) et ventrite 8 (e2) de A. cyrenaicus n. sp. (paratype ♀ d'Al 

Bayda). 

Bien que, en moyenne, les ♂ aient un habitus plus allongé et les ♀ une stature 
plus trapue, la variabilité élevée rend parfois ces critères caducs, obligeant à une 
vérification du sexe sur les structures génitales. 
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Le sex-ratio est très particulier puisque les ♂ ne représentent que 16,4% de la 
population. 

A. cyrenaicus n. sp. ressemble à une série d'espèces telles que A. syriacus 
Boheman ou A. creticus Kiesenwetter, dont la squamulation élytrale brune est plus 
ou moins dense selon qu'il s'agit d'interstries pairs ou impairs. Cependant, cette 
différence a tendance à s'effacer avec la maturité par un assombrissement du 
tégument. Bien que l'habitus permette une diagnose correcte vis-à-vis des autres 
espèces dans la majorité des cas, le meilleur caractère distinctif demeure la forme 
très allongée de l'édéage qui est unique dans le genre Achradidius. 

Achradidius tripolitanus n. sp. 
Série-type 

Holotype ♂ : accompagné de deux étiquettes : - "Ouest Khums 30-X-2009 Libye P. 
Weill", - "Holotype ♂ Achradidius tripolitanus J. Pelletier & P. Weill 2014" (étiquette 
rouge imprimée). L'holotype sera déposé dans les collections du Muséum national 
d'Histoire naturelle (Paris). 
Un spécimen ♀ est étiqueté comme paratype (étiquette rouge) : "West Khums 17-X-
2008 Libye". 

Matériel examiné : 5 spécimens car, outre l'holotype et le paratype, un autre ♂ 
de Khums et 2 ♀ de Qaser Khiar (Tripolitaine) ont été étiquetés comme A. 
tripolitanus, les étiquettes des ♀ de Qaser Khiar ayant cependant un "?" après le 
nom de l'espèce (cf. discussion). 

Derivatio nominis : en relation avec la localisation de la localité-type en 
Tripolitaine. 

Description 
Diagnose. Espèce caractérisée par l'édéage car aucun des spécimens étudiés 

n'étant frais, le dessin élytral est confus ou partiellement effacé (Fig. 2b). D'après le ♂ 
non holotype dont le dessin est le moins endommagé, on peut cependant ranger A. 
tripolitanus n. sp. dans le groupe d'espèces à interstries alternativement foncés et clairs. 
Ce critère de l'habitus est complété par les caractères distinctifs de l'édéage : la forme 
peu arquée en vue de profil avec la partie apicale subdroite avant l'apex, celui-ci, 
observé en vue ventrale, étant largement arrondi. 

Taille. Holotype : 9,0 mm ; ♀ paratype : 9,5 mm ; ♂ (non holotype) : 8,0 mm ; ♀ de 
Qaser Khiar : 8,6 mm. 

Tête subparallélépipédique depuis la base jusqu'au sommet du rostre. Antennes 
fines avec les articles du funicule de taille progressivement décroissante depuis 
l'article I jusqu'à l'article VII, tous étant plus longs que larges. Yeux nettement bombés, 
plus cependant chez le ♂ de Khums (non holotype) que chez l'holotype. 

Pronotum modérément transversal, le rapport étant voisin de 1,25 chez les cinq 
spécimens étudiés. 

Pronotum d'abord courtement étroit et à côtés parallèles derrière le bord antérieur, 
puis dilaté avec les côtés fortement arrondis jusqu'à la base qui présente une courte et 
fine extension externe. Tégument finement et irrégulièrement ponctué sur le disque, les 
points organisés en courtes chaînettes obliques sur le milieu des côtés et en arrière. 
Ornementation double constituée de squamules subarrondies, brunes ou grises, et de 
pilosité longue, assez dense, couchée sur le tégument. 

Élytres en ovale allongé se terminant en une pointe tronquée. Rapport l/L peu 
différent selon les sexes, 0,61 chez le ♂ et 0,66 chez la ♀. Revêtement du tégument 
double, squamules et pilosité, similaire à celui du pronotum. Densité des squamules 
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peu différente selon les interstries, et l'alternance des teintes selon la parité peu 
tranchée ou à peine détectable. Interstries à tégument pointillé ou ridé-pointillé, séparés 
par des stries non creusées, constituées de points nets et presque réguliers. Ventrites 
densément revêtus de squamules devenant ternes avec la maturité. 

Pattes robustes à tibias droits, coudés vers l'intérieur à l'apex et munis d'une forte 
pubescence, plus robuste sur le bord interne. Tibias postérieurs des ♂ à bord interne 
creusé avant l'apex et munis à ce niveau d'une longue touffe de pubescence. 

La variabilité de l'habitus ne peut être établie de façon sûre sur un échantillon aussi 
réduit. Le ♂ non holotype diffère de l'holotype par la coloration grise des squamules 
(non dorées) et les yeux plus saillants. 

Structures génitales. ♂ : édéage de 1,7 mm en moyenne ; en vue de profil, courbé 
dans le tiers basal, puis en pointe droite sur le bord interne et rétréci à l'apex sur le bord 
externe (Fig. A-b). En vue ventrale, le corps de l'édéage présente des côtés parallèles, 
à peine marqués d'un très léger rétrécissement avant l'apex qui est largement arrondi 
(Fig. B-b). ♀ : spermathèque bâtie selon le modèle standard chez les Achradidius (cf 
Fig. C-e1) . Sternite 8 comme chez A. cyrenaicus n. sp. (Fig. C-e2). 

Biologie. Capture au battage sur des buissons dans une région peu éloignée du 
rivage méditerranéen. 

Distribution géographique. Libye et limitée à la région située à l'ouest de 
Khums, en Tripolitaine. 

Discussion 
A. tripolitanus n. sp. est voisin par l'habitus de A. cyrenaicus n. sp., mais en 

diffère nettement par la forme et la taille de l'édéage (Fig. A-b et A-a). En 
revanche, la distinction des ♀ est incertaine et nécessiterait l'étude d'un 
l'échantillon plus important ; la localité de Qaser Khiar est donc indiquée avec un 
point d'interrogation sur la carte (Fig. 1). A. tripolitanus peut être facilement 
distingué par l'habitus des deux autres espèces connues de Libye, surtout chez les 
spécimens frais : de Pholicodes letourneuxi Desbrochers des Loges (transféré dans 
le genre Achradidius ci-dessous dans le présent travail) par l'absence de bandes 
marron sur les interstries latéraux (Fig. 2b et 2c) et de A. ghigii (F. Solari) par la taille 
nettement plus grande (9,0 mm vs 7,0 chez le ♂) (Fig. 2b et 2d) et l'apex de l'édéage 
arrondi et non pointu (Fig. B-b et B-d). A. tripolitanus est encore proche par l'habitus 
d'espèces géographiquement voisines comme A. creticus Kiesenwetter et A. syriacus 
Boheman, ce dernier commun en particulier à Rhodes ; il diffère également de ces 
deux taxons par l'édéage dont l'apex est arrondi et non pointu. 

Autres Achradidius de Libye 
1) Achradidius ghigii (F. Solari, 1925) (Fig. 2d) a été décrit comme Pholicodes 

puis transféré dans le genre Achradidius (PELLETIER, 2004). La série type 
(examinée) comprend trois spécimens issus de Cyrénaïque : Tolmetta sur la côte 
méditerranéenne et El Merg (actuellement Al Marj). L'espèce a ensuite été reprise 
dans la même localité par G. C. Krüger (étiquette "Barcé", également ancien nom 
de Al Marj). Aucune capture récente n'a été effectuée et l'espèce est finalement 
connue par une dizaine d'exemplaires seulement. 

A. ghigii est caractérisé par sa petite taille, la plus petite dans le genre, surtout 
chez le ♂ puisqu'elle peut n'atteindre que 6,0 mm. Le meilleur critère de distinction 
par rapport aux autres espèces libyennes mais aussi au sein de l'ensemble du 
genre, est cependant fourni par l'édéage qui présente à la fois une forme en arc de 
cercle en vue de profil et l'apex pointu en vue ventrale (Fig. A-d et B-d). En 
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revanche, la spermathèque est bâtie sur le modèle commun à toutes les espèces 
du groupe. 

2) Pholicodes letourneuxi Desbrochers des Loges, 1895 (Fig. 2c) aurait été 
décrit d'après un seul exemplaire de la collection Pic (Muséum national d'Histoire 
naturelle, Paris), alors que deux "types" ont été trouvés dans cette collection, un ♂ 
et une ♀, conduisant à la désignation du spécimen ♂ comme lectotype (PELLETIER, 
2003b). En outre, l'espèce a été redécrite d'Égypte sous le nom de Pholicodes 
nigrosparsus par REITTER (1909) (holotype ♂ et 2 paratypes ♀ examinés). L'auteur 
ayant procédé à la mise en synonymie de P. nigrosparsus avec P. letourneuxi n'est 
pas connu avec certitude, mais la synonymie elle-même est citée dans le 
Coleopterorum Catalogus (Dalla Torre et al., 1937). 

Les caractères qui rapprochent les Pholicodes et les Achradidius sont les 
suivants : habitus général voisin, les antennes avec seuls les deux premiers 
articles du funicule très allongés par rapport aux articles suivants, la présence chez 
le ♂ d'une excavation avant l'apex des tibias postérieurs, munie d'une longue touffe 
de soies, et une discrète constriction antéapicale de l'édéage munie d'une touffe de 
soies courtes, voire très courtes. Enfin, dans les deux genres, le sex-ratio est 
fortement en faveur du sexe ♀. 

Les caractères distinctifs des genres Pholicodes et Achradidius peuvent être 
résumés ainsi : 

Genre Pholicodes : yeux généralement petits et peu saillants, parfois bombés 
mais leur convexité maximale alors déjetée en arrière ; tête rétrécie devant les 
yeux, les côtés du rostre parallèles, antennes avec l'article I plus petit (parfois 
subégal) que l'article II du funicule ; dessin squamulaire élytral confus, rarement les 
interstries très légèrement alternativement clairs ou foncés du fait de la densité des 
squamules ; protibias fortement coudés avant l'apex chez le ♂ ; dimorphisme 
sexuel très accusé ; distribution géographique plus septentrionale, avec une 
majorité d'espèces dans le Caucase. 

Genre Achradidius : yeux grands, de formes variables, de subplats à 
fortement bombés mais leur convexité alors régulière ; tête non rétrécie nettement 
avant les yeux, plutôt subrectangulaire à tronconique ; article I du funicule plus 
grand que l'article II ; densité des squamules différente selon les interstries, les 
interstries pairs paraissant plus foncés du fait d'une densité moindre des 
squamules laissant plus visible le tégument sombre ; protibias des ♂ droits, juste 
courbés à l'intérieur à l'apex ; dimorphisme sexuel peu accusé ; distribution plus 
maritime, en Turquie, dans les îles méditerranéennes, l'Égypte (en tenant compte 
du présent travail) et la Libye. 

Le matériel de Pholicodes antérieurement examiné comprenait une vingtaine 
d'exemplaires de P. letourneuxi en des états de fraîcheur divers (étude précédente 
dans le cas de la révision du genre Pholicodes) ; dans la présente étude, 15 ♀ en 
provenance de Makili (Fig. 5) et 2 ♀ de Taknis, localités sèches à une centaine de 
km de la mer (Fig. 1), toutes plus ou moins immatures et dans un grand état de 
fraîcheur, ont été étudiées. Les éléments indiqués ci-après se réfèrent à cette série 
d'échantillons. 

Taille (moyenne) des exemplaires de P. letourneuxi : 9,2 mm. 

Diagnose. Espèce caractérisée par un revêtement de squamules très clair, 
blanc argenté, auquel se superpose un dessin brun chocolat clair (spécimens frais) 
qui occupe l'interstrie sutural et l'apex des interstries 6 à 8 (Fig. 2c). Ce motif de 
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base varie quelque peu selon les individus, les bandes marron pouvant remonter 
plus ou moins haut sur les interstries latéraux. Yeux grands, bombés, à convexité 
régulière. Article I du funicule plus grand que l'article II ; tête non fortement rétrécie 
devant les yeux. 

L'étude préalable (PELLETIER, 2003b) montrait une différence faible entre les 
sexes. Enfin, la spermathèque est bâtie sur le modèle standard des Achradidius 
mais qui est aussi commun aux Pholicodes. 

Au total, l'ensemble des caractères précédents conduit à considérer que la 
position systématique de P. letourneuxi est plus appropriée dans le genre 
Achradidius que dans le genre Pholicodes et nous proposons le transfert de 
l'espèce considérée dans ce genre : Achradidius letourneuxi (Desbrochers des 
Loges) (statut nouveau). 

Il est maintenant possible de proposer une clé dichotomique permettant de 
séparer les espèces libyennes, en utilisant pour le ♂ les observations issues de 
PELLETIER (2003b) et PELLETIER (2004). 

1. Dessin élytral présentant une alternance d'interstries impairs clairs et d'interstries 
pairs foncés. Squamules du pronotum et des élytres en moyenne plus petites, plus 
ovales, plus jaunâtres. Apex de l'édéage largement arrondi ou pointu.  .......................  2 

– Dessin élytral différent, avec des bandes de couleur marron remontant plus ou moins 
sur les interstries latéraux depuis l'apex et également sur l'interstrie sutural (Fig. 2c). 
Squamules du pronotum et des élytres, en moyenne plus grosses, plus arrondies et de 
nuance plus blanche. Édéage pointu à l'apex (Fig. B-c). Cyrénaïque et Tripolitaine. 
……. .................................................................  A. letourneuxi (Desbrochers des Loges) 

2. Taille en moyenne nettement plus grande (> 8,0 mm chez le ♂ et 9,5 mm chez la ♀) ; 
édéage à concavité située vers le tiers basal en vue de profil et apex arrondi en vue 
ventrale.  .......................................................................................................................  3 

– Taille en moyenne plus petite (7,1 mm chez le ♂ et 7,4 mm chez la ♀) (Fig. 2d) ; 
édéage en arc de cercle et donc sans concavité basale, apex pointu (Fig. B-d). 
Cyrénaïque.  ......................................................................................  A. ghigii (F. Solari) 

3. Édéage très allongé, courbé à la base et à l'apex (Fig. A-a). Cyrénaïque.  ................. 
 .........................................................................................................  A. cyrenaicus n. sp. 

– Édéage beaucoup plus court, à concavité basale (Fig. A-b). Tripolitaine.  ...................  
 ........................................................................................................  A. tripolitanus n. sp. 

Discussion 
Comme signalé antérieurement pour les espèces du genre Pholicodes 

(PELLETIER, 2003b), l'une des difficultés d'identification des Achradidius tient au fait 
que les meilleurs critères de séparation sont liés à l'édéage alors que le sex-ratio 
est largement en faveur des ♀ : 13 ♂ pour 63 ♀ chez A. cyrenaicus n. sp. et aucun 
♂ pour 17 ♀ de A. letourneuxi dans la présente étude ! Cependant, en l'état actuel 
de nos connaissances des quatre Achradidius répertoriés en Libye, les caractères 
de l'habitus joints à la région de collecte peuvent, malgré tout, conduire à une 
identification correcte chez les spécimens des deux sexes. 

La variabilité de l'habitus intra-espèce est élevée comme il est observé 
fréquemment chez des espèces vivant dans des biotopes secs : cela conduit 
parfois à devoir vérifier le sexe des individus par l'examen des genitalia eux-
mêmes. Parmi les cas de variants remarquables, il faut noter la forme de la tête et 
celle des yeux chez A. cyrenaicus dont plusieurs individus montrent une tête 
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nettement tronconique vers l'avant et des yeux fortement saillants, apparaissant 
bien différents du type majoritaire à tête subparallélépipédique et à yeux 
modérément bombés. On doit cependant noter que l'édéage, très caractéristique, 
est identique chez ces deux formes. 

Conclusions 
Le présent travail a donc conduit à la description de deux taxons nouveaux de 

rang spécifique dans le genre Achradidius, l'un de Cyrénaïque et l'autre de 
Tripolitaine. En outre, une espèce du genre Pholicodes a été transférée dans le 
genre Achradidius. Cependant, il faut convenir que malgré les efforts déployés pour 
la prospection en Cyrénaïque, ces recherches restent au total limitées à quelques 
localités et qu'il est probable que d'autres taxons nouveaux seront trouvés par des 
collectes plus systématiques, dans le temps comme dans l'espace. 
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Figure 1. Carte de la Libye avec les localités de capture des Achradidius. 

Figure 2. Habitus des quatre Achradidius de Libye : a. A. cyrenaicus n. sp., holotype ♂, b. A. 
tripolitanus n. sp., holotype ♂, c. A. letourneuxi (Desbrochers des Loges), d. A. ghigii (F. 
Solari). 

Figure 3. Biotope à l’ouest de Khums (Tripolitaine). 

Figure 4. Biotope de Ras al Hilal (Cyrénaïque). 

Figure 5. Biotope de Makili (Cyrénaïque). 
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